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DEFINITON

�PRODUIT COSMETIQUE

Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

�PRODUIT COSMETIQUE
�COSMETOLOGIE



• Mettre au point des produits d’hygiène et d’embellissement
destinés aux parties superficielles du corps humain (peau,
cheveux, cils, sourcils, poils, ongles, dents...)

– Pour nettoyer

– Pour protéger

– Pour modifier son apparence, corriger son odeur, …
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– Pour modifier son apparence, corriger son odeur, …

• Des produits

– Qui n’ont pas d’effet pharmacologique

– Et dont l’innocuité est avérée

Il n'existe pas d'autorisation préalable de mise sur le marché pour les produits 
cosmétiques. Il incombe aux fabricants de garantir que leurs produits satisfont aux 
exigences législatives, réglementaires et ne présentant aucun danger pour la santé



• Définition :

– Terme général appliqué à toutes les préparations 

Un produit cosmétique est ?????
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– Terme général appliqué à toutes les préparations 
d’usage externe destinées à entretenir et à 
embellir le visage et le corps.



Est une substance 

ou un mélange 

destiné à être mise en 
contact 

avec les diverses 
parties superficielles 

du corps humain 

(épiderme, systèmes 
et les muqueuses 

en vue, exclusivement 
ou principalement de

Définition réglementaire
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(épiderme, systèmes 
pileux et capillaire, 

ongles, lèvres et organes 
génitaux externes) 

ou avec les dents 

et les muqueuses 
buccales

ou principalement de

les nettoyer,

de les parfumer

d'en modifier l'aspect

de les protéger

de les maintenir en 
bon état

ou de corriger les 
odeurs corporelles.



• crèmes, émulsions, lotions, gels et huiles pour la peau (mains, visage, pieds, notamment)
• masques de beauté,
• fonds de teint (liquides, pâtes, poudres)
• poudres pour maquillage, poudres à appliquer après le bain, poudres pour l'hygiène corporelle et 
autres poudres
• savons de toilette, savons déodorants et autres savons
• parfums, eaux de toilette et eaux de Cologne
• préparations pour le bain et la douche (sels, mousses, huiles, gels et autres préparations)
• dépilatoires
• déodorants et antisudoraux
• produits de soins capillaires :

- teintures capillaires et décolorants
- produits pour l'ondulation, le défrisage et la fixation
- produits de mise en plis- produits de mise en plis
- produits de nettoyage (lotions, poudres, shampooings)
- produits d'entretien pour la chevelure (lotions, crèmes, huiles)
- produits de coiffage (lotions, laques, brillantines)

• produits pour le rasage (savons, mousses, lotions et autres produits)
• produits de maquillage et démaquillage du visage et des yeux
• produits destinés à être appliqués sur les lèvres
• produits pour soins dentaires et buccaux
• produits pour les soins et le maquillage des ongles
• produits pour les soins intimes externes
• produits solaires
• produits de bronzage sans soleil
• produits permettant de blanchir la peau
• produits antirides
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• Science qui repose à ce jour sur 2 piliers:

– L’art du mélange.

– La biologie de la peau.
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• Le premier est historique.

• Le second est plus récent.
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Les hommes se couvraient le corps et le visage 
d'ocre pour intimider les animaux

La préhistoire
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d'ocre pour intimider les animaux

Puis, ils ont continué à l'utiliser comme 
maquillage.



Les femmes avaient l'habitude de s'enduire 
le corps (huiles végétales: olive, de palme, 

de noix) + herbes aromatiques

Le maquillage réservé 
aux prêtres et aux 

rites funéraires

Large  nuances: 
vertes, bleues, et 

grises, 
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La teinte la plus populaire =  le vert profond de moszimit (cléopâtre). 

''Mastim'' =''rendre les yeux parlants'‘= khol
Ongles étaient colorés au henné.

Les yeux  maquillés: mélanges 
de poudres minérales et de 

matières grasses. 

Protéger les yeux des 
vents de sable et de 

l'air sec et chaud



Grèce Antique

BEAUTÉ
Un visage harmonieux,  
Bonnes proportions du corps,
Des formes très féminines 
Des formes très masculines  

Propreté
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Des formes très masculines  

�Beaucoup d'exercice physique

�Fréquenter les 
termes Se parfumer 



Le maquillage  était réservé aux familles riches et influentes

On utilisait 
la céruse= carbonate de plomb
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Pigment blanc à base de plomb !!!!!!!!!!
Utilisé dans la fabrication du fard blanc pour s'éclaircir la peau.

Cerusite



Du Moyen-Age

Austérité 
Et

Simplicité

Diabolisé par le 
christianisme !!!!
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christianisme !!!!

Cacher les défauts du corps que Dieu a créé

La seule couleur tolérée 



De la Renaissance

le teint diaphane, 

Nicole kidman
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Le front et les sourcils épilés,
Le rouge carmin sur les lèvres et les ongles, 
Coiffures  tressées et entrelacées.

Cate blanchet, 



'le blond vénitien'' 

Scarlett Johansson

Julia roberts
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Julia roberts



DU 17e SIECLE A LA FIN DU 19e SIECLE

Fards très rouges sur 
un teint blanc. 

Coiffures comparables à des édifices 

Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

18éme  siècle 
Retour à la simplicité 

dans le maquillage 

Les cernes étaient 
légèrement rehaussées 

d'encre bleue 

Plus de rouge à lèvres, il 
était réservé aux actrices 

sur scène



Avec l'arrivée de 
l'ère industrielle 

ne pas ressembler 
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Bourgeoises une mine radieuse 
ne pas ressembler 
aux ouvrières

Très peu de maquillage, 
Une touche de rouge ou de rose sur les joues, 

Un peu de mascara noir sur les cils



Puis au début du XXe siècle 

Stars d'hollywood

Envie aux femmes de se 
maquiller et de prendre 
soin d'elles
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Les produits les plus populaires de l'époque sont:

le mascara, 
le rouge à lèvres 

le vernis à ongles rouges 
le fond de teint
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Tournant dans la cosmétique par ses innovations 

La deuxième partie du XXe siècle 
(1900/2000) 
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Celui-ci n'est plus seulement esthétique, il sert aussi de 
soin.



Le Marché : quelques chiffres.
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Marché Europe 2007
• 65 Mrds €.

• 5 marchés principaux :78% du marché.

– Allemagne, France, UK, Italie, Espagne.

• Croissance  moyenne: 3,5%.
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Marché :France.

• 12 Mrds € en 2007.

FR : Répartition
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Maquillage

Toileteries

Capillaires

Soins

Parfums

29%

23%

17%

19%

12%
Parfums

Capillaires

Toilette

Maquillage

Soins



Marché Français

Parfumerie : 17%

Cosmétique : 41%
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Cosmétique : 41%

Capillaire : 23%

Toilette : 19%



Les différents circuits en France.

VPC

FR : Répartition par circuit
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Produits: répartition par circuits.

Autres

Marché France Séléctif vs Gde Distrib.

Gde Distrib

Sélectif
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Les Soins :

• 4 Mrds €

FR : Répartition SoinsSoins visage

Soins Corps

Solaire
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Solaire

Trousses



Marché : le maquillage.
• 1,5 Mrds €

200

250

FR : Répartition par produit
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Les différentes catégories.

• Le soin.

• Le maquillage. 

Les Produits.
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• Le maquillage. 

• Les solaires.

• Les produits d ’hygiène corporelle.

• Les capillaires.

• Les parfums.



Le Soin

• Produits de soin du visage et du corps.
– Hydratant.

– Antirides.

– Antiage.
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– Antiage.

– Peaux grasses.

– Antitâches. 

– Amincissant.

– Raffermissant, etc.
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Le maquillage

• Contour des yeux : 
– Mascara, liner, OAP.

• Visage : 
– Poudres, blush, bronzer, fond de teint, etc.

• Lèvres : 
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• Lèvres : 
– Rouge à lèvres, brillants à lèvres etc.

• Ongles : 
– Vernis à ongles.
– Manucure.



Les solaires.

• Protection solaire : cause 
de santé publique : rôle 
des UV et cancer de la 
peau.

ouou
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Les solaires.

Protection solaireProtection solaire

Autobronzants.Autobronzants.
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Pré et Post Solaires.Pré et Post Solaires.
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L’Hygiène

• Savons traditionnels et synthétiques.

• Douche.

• Déodorant.

Bain.
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• Bain.

• Dépilatoire.

• Hygiène intime.



Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 



Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 





Les Capillaires.

• Shampoing.

• Coloration et teintures.

• Mise en plis, permanentes.

Laque et fixatifs.
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• Laque et fixatifs.
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Les Parfums, ou les alcooliques

• Parfums: MP et compositions.

• Extraits.

• Eau de toilette.

Eau de parfums.
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• Eau de parfums.

• Dérivés.
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Les principes de formulation :

Formulation des produits 
cosmétiques
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Les principes de formulation :



• Les émulsions.

• Les solutions.

• Les mélanges de corps gras.

• Les mélanges de poudres.
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• Les mélanges de poudres.

• Les aérosols.

• La couleur.



Les émulsions.

• Systèmes dispersés 
constitués de 2 phases 
non miscibles entre-
elles et maintenus 
sous forme stable 

Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

sous forme stable 
grâce à des 
tensioactifs.

• Émulsion O/W, W/O



Les solutions.

• Mise en solution de 
substances, solubles 
dans le milieu.

• Solution aqueuse, 
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Solution aqueuse, 
alcoolique ou huileuse.



SURFACTANTSSURFACTANTS
LES BIOSURFACTANTSLES BIOSURFACTANTS
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MOLECULES A MULTIUSAGESMOLECULES A MULTIUSAGES
BIOMOLECULES A MULTIUSAGESBIOMOLECULES A MULTIUSAGES



Le surfactant

• Action superficielle: Abaisse les tensions superficielle et interfaciale 
(liquide/liquide; liquide/solide)

• Action détergente 
• Action Solubilisante: améliore la dissolution de substances peu 

solubles
• Action émulsifiante:dispersion liquide/liquide
• Action moussante
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• Action moussante
• Action dispersante
• Action mouillante



LES SURFACTANTS “Tensioactifs”

Les surfactants sont des molécules amphiphiles, 
qui possèdent une partie hydrophile et une 
partie hydrophobe, en général une chaîne 

carbonée.
le surfactant va se trouver à l'interface de phases 

ayant des degrés de polarité et de liaison 
hydrogène différents, comme dans le cas de 
mélanges eau/huile ou air/eau. La formation 

d'un film moléculaire ordonné abaisse l'énergie 

Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

d'un film moléculaire ordonné abaisse l'énergie 
interfaciale et est responsable des propriétés 

particulières des surfactants.
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CMC

MECANISME D’ACTION
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Micelle directe Micelle inverse



Stable dispersions of liquids constituting the dispersed 
phase, in an immiscible liquid constituting the continuous 
phase is brought about using emulsifying agents such as

Carbohydrates: acacia, tragacanth, agar, chondrus and  
pectin

Emulsifying AgentsEmulsifying AgentsDr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

pectin

Proteins: gelatin, egg yolk and casein
High mol wt alcohols: stearyl alcohol, cetyl alcohol,      

glycery monostearate, cholesterol – w/o stabilisers
Surfactants: SPAN, TWEEN, organic soaps 
( triethanolamine oleate),
Non ionic- pH 3-10, cationic – 3-7, anionic- greater than 8



• 4 types de tensioactifs :

– Tensioactifs anioniques

– Tensioactifs cationiques

Les agents tensioactifs et surfactifs… 
Qu’est-ce que c’est ?
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– Tensioactifs cationiques

– Tensioactifs zwitterioniques (amphotères)

– Tensioactifs non ioniques



ApplicationExempleMécanismeType

principalement utilisés dans 
les lessives et produits de 

nettoyage

SDS
(Dodécylsulfate de sodium)

NaSO4(CH2)11CH3
Sodium stearate, Potassium laurate
Sodium dodecyl sulfate, Sodium 
sulfosuccinate

libèrent une charge 
négative (anion) en 
solution aqueuse.

ANIONIQUE

principalement utilisés dans 
les milieux industriels et 
hospitaliers, en raison de 

CTAB   
(bromure 

d'hexadécyltriméthylammonium) 

libèrent une charge 
positive (cation) en 
solution aqueuse.CATIONIQUE

Types de surfactants  synthétiques (chimiques)
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hospitaliers, en raison de 
leur propriété
désinfectante

d'hexadécyltriméthylammonium) 
(CH3)3N(CH2)15CH3Br

Quaternary ammonium salts

solution aqueuse.CATIONIQUE

Formulations spéciales en 
pharmaceutiques et en  

cosmétique…
N dodécyl-sulfobétaïne

Suivant le pH du milieu où
ils se trouvent, ils 

libèrent un ion positif 
et un ion négatif.

AMPHOTERE

utilisés dans l'industrie textile, 
la métallurgie et en 

cosmétologie (hygiène 
corporelle et beauté) en 
raison d'une moindre 

agressivité et d'un faible 
pouvoir moussant.

Triton

C8H15C6H4(OC2H4)9OH

Polyglycol, Fatty acid esters, 
Lecithin

La molécule ne comporte 
aucune charge nette

NON-IONIQUE



Les tensioactifs anioniques

• Propriétés :
– Stable 
– Ne pas mélanger avec des tensioactifs cationiques

• Utilisations: 
– Détergents synthétiques 
– Savons

Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

– Savons
– Agents moussants, humectants, dispersants, mouillants
– Bactériostatique 

• Exemples :
– Savon alcalin 

– Lauryl sulfate de sodium



Les tensioactifs cationiques

• Propriétés :
– Stables
– Des centaines de composés
– Ne pas mélanger avec les tensioactifs anioniques
– Facilement inhibés

• Utilisations :
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• Utilisations :
– Ni bons détergents, ni bons agents moussants
– Pour lavage avant les antiseptiques neutres
– Bactéricides, bactériostatiques

• Désinfectants chirurgicaux
• Désinfectants antiseptiques pour produits domestiques et industrie alimentaire (industrie laitière)

– Agents antistatiques et adoucissants pour textile et cheveux
– Inhibiteurs de corrosion
– Bons dispersants de particules solides

• Exemples : Les ammoniums quaternaires



Les tensioactifs zwitterioniques

• Le pH détermine le caractère dominant :

– anionique à pH alcalin

– cationique à pH acide

– près du point isoélectrique : amphotère

• Propriétés:

Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

• Propriétés:

– très peu irritant

– compatible avec les autres surfactifs

• Utilisation : 

– Formules pharmaceutique et cosmétique

• Exemple : phospholipides : la phosphatidylcholine



Les tensioactifs non ioniques

• Propriétés :
– Détergents
– Agents mouillants
– Émulsifiants
– Pouvoir moussant (parfois)

Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

• Utilisation 
– En pharmacie, dans les cosmétiques et dans l’agroalimentaire, dû fait 

d’un bas niveau de toxicité.

• Exemple :
– Les alcools linéaires éthoxylés dans les produits d’entretien :

(O − CH2 − CH2)n
donc relativement hydrophiles.

Imide ethoxylé



Les autres tensioactifs

• SURFACTIFS SILICONES
– Les groupes organosilicones dans une molécule de 

surfactifs augmentent le caractère hydrophobe.
– Ils sont utilisés comme antiflatulents du fait qu'ils 

abaissent la tension superficielle.

• SURFACTIFS FLUORES
– Substitution des hydrogènes de la chaîne hydrocarbonnée 

par des atomes de fluor.
• Ex : le polytétrafluoroéthylène (TEFLON) : très forte 

hydrophobicité.



Finely divided Solids

Finely divided solids with amphiphilic properties such 
as

Others Others Emulsifying AgentsEmulsifying AgentsDr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

as

silica and clay, may also act as emulsifying agents

Others: bentonite, magnesium hydroxide, Al(OH)3



Emulsion Type and Means of Detection:
Tests for Emulsion Type  (W/O or O/W emulsions)

1) Dilution Test:

- o/w emulsion can be diluted with water.

- w/o emulsion can be diluted with oil.
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2) Conductivity Test:

Continuous phase water > Continuous phase oil.
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3) Dye-Solubility Test:

- water soluble dye will dissolve in the aqueous 
phase.

- oil soluble dye will dissolve in the oil phase.
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4) Fluorescence test
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5) Filter paper test



6) Cobalt chloride test
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Coalescence

Separation of two phases due to fusion of globules. 
Also called cracking of emulsion.

Irreversible process.

Sheath of EA around globules is lost.

Creaming leads to breaking- globules comes nearer
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Creaming leads to breaking- globules comes nearer

Breaking of emulsion is observed due to:

Insufficient amount of EA

Incompatibility between EA

Alteration in the properties of EA



O/W→ W/O

1. The order of addition of the phases

W →O + emulsifier → W/O

O →W + emulsifier → O/W

2. Nature of emulsifier

Making the emulsifier more oil soluble tends to produce a W/O 

Inversion of Emulsions (Phase inversion)Inversion of Emulsions (Phase inversion)Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

Making the emulsifier more oil soluble tends to produce a W/O 
emulsion and vice versa.

3. Phase volume ratio

Oil/Water ratio↑ →W/O emulsion and vice versa



4.   Temperature of the system

↑Temperature of O/W (polyoxyethylenated nonionic 
surfactant) makes the emulsifier more hydrophobic and 
the emulsion may invert to W/O.

5.   Addition of electrolytes and other additives.

Strong electrolytes to O/W (stabilized by ionic surfactants) 

Inversion of Emulsions (Phase inversion)Inversion of Emulsions (Phase inversion)

Strong electrolytes to O/W (stabilized by ionic surfactants) 
may invert to W/O

Example. Inversion of O/W emulsion (stabilized by sodium 
cetyl sulfate and cholesterol) to a W/O type upon addition 
of polyvalent Ca.
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Bancroft's ruleBancroft's rule

Emulsion type depends more on the nature of the emulsifying agent 
than on the relative proportions of oil or water present or the 
methodology of preparing emulsion. 

The phase in which an emulsifier is more soluble constitutes the 
continuous phase

W/O vs. O/W emulsionsW/O vs. O/W emulsions Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

continuous phase

In O/W emulsions – emulsifying agents  are more soluble in water 

than in oil 

In W/O emulsions – emulsifying agents are more soluble in oil than 
in water.



(d) Size distribution of droplets

Emulsion with a fairly uniform size distribution is more stable   than 
with the same average droplet size but having a wider size 
distribution

(e) Phase volume ratio

As volume of dispersed phase ↑ stability of emulsion ↓

Emulsions Emulsions Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

As volume of dispersed phase ↑ stability of emulsion ↓
(eventually phase inversion can occur)

(f) Temperature

Temperature ↑, usually emulsion stability ↓
Temp affects – Interfacial tension, D, solubility of surfactant, 
Brownian motion, viscosity of liquid, phases of interfacial film.
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APPLICATIONS ET MARCHE DU 
SURFACTANT

• CHIMIE

• DETERGENTS 

• PETROLE

• TEXTILE

• COSMETIQUE
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• COSMETIQUE

• PEINTURE

• POLYMERES.

• CUIR



Problèmes avec les surfactants 
synthétiques (chimiques)

• Problèmes environnementaux : 

Toxicité , Non biodégradabilité.

• Problèmes d’usage (techniques) :  leur 
efficacité diminue dans des conditions efficacité diminue dans des conditions 
physiques extrêmes de température, pH ou 
salinité..



Solution ?
Les BIOSURFACTANTS

Tensioactifs synthétisés par des 
microorganismes  appartenant à 

différentes genres et espèces 
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différentes genres et espèces 
(Pseudomonas,Bacillus,

Rhodococcus…, Lactobacillus, 

Candida….)



TYPES DE BIOSURFACTANTS

Les biosurfactants incluent un grand nombre 
de structures chimiques, comme les 

glycolipides, les lipopeptides, des complexes 
polysaccharide-protéine, les phospholipides 
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polysaccharide-protéine, les phospholipides 
et les acides gras. 

La structure la plus commune est celle des 
glycolipides.



Glycolipide: Rhamnolipide

Pseudomonas aeroginusa

Lipopeptide: surfactine

Bacillus Subtilis

Phospholipide

Acinetobacter sp.
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Emulsan (Acinetobacter 

calcoaceticus RAG-1

Pseudomonas aeroginusa



Avantages des biosurfactants

�Caractéristiques techniques excellentes: 
-abaissement de la tension interfaciale (~ 0.1dyne/cm) 
- abaissement de la tension superficielle(~27 dyne/cm),
- emulsification (50-100%), 
- pouvoir moussant (mousse stable(15 min.)), 
- pouvoir mouillant (abaissement de l’angle de contact > 30%), 
-CMC (20-2000 mg/l)……
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-CMC (20-2000 mg/l)……
- pouvoir antibiotique ou fongicide
� Stabilité thermique et chimique: plus stables que les 
surfactants synthétiques. T°(4-100°C); pH(4-9); salinité (5%-20%)

�Caractéristiques écologiques: biodégradables(100%), non 
toxiques, biocompatibles, d’où la possibilité de leur utilisation dans 
les préparations pharmaceutiques et agroalimentaire.



CHIMIE

• Détergent domestique et industriel(pouvoir 
detersif 27% > aux synthétiques)

• Peintures : dispersant, emulsifiant

• Textile: agent de mouillage
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• Textile: agent de mouillage



Cosmetique

• Préparation de crèmes hydratantes dermatoligiquement 
compatibles

• Préparation de shampoings et savons riches en huiles 
essentielles
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Contraintes avec l’utilisation des 
biosurfactants

• Faible rendement de production (2-100 g/l)

• Difficultés de séparation et de purification

• Coût élevé ( rhamnoilpid (Jeneil) 320$/kg)
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Solutions envisageables?

•Utilisation de matière première non conventionnelle: 
déchets industriels, agroalimentaire,…

•Améliorations des souches par modifications génétiques



Les mélanges de corps gras

• Mélanges anhydres de 
substances ayant des 
propriétés sensorielles 
spécifiques.
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• Coulage ou formage.



Les mélanges de poudres.

• Mélanges de poudres 
d’origines différentes : 
telluriques ou 
organiques, 

• Associés à des 
procédés de 
compactage ou de 
formage spécifiques.



Les aérosols.

• Récipient sous 
pression permettant 
de vaporiser des 
produits.
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La couleur :

• Colorants.

• Pigments organiques.

• Pigments inorganiques.• Pigments inorganiques.

• Pigments à effets spéciaux.

• Pigments naturels.
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Les ingrédients et les matières 
premières:
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premières:



Les origines :

• Naturelles.

– Biologiques.

– Végétales.

– Minérales.
Extraction
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– Minérales.

– Environnement : air, mer, eau etc.

• Synthétiques. 

- Chimie fine.

• Biotechnologies.

Extraction



Matières de base ou Excipients :
• Eau,

• Polyols,

• Esters d’acide gras,

• Acides gras,

• Hydrocarbures naturels et 
de synthèse,

• Silicones,

• Poudres,

• Polymères filmogène
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• Émulsionnants, 

• Huiles et corps gras 

végétaux,

• Huiles et corps gras 

d’origine animale,

• Détergents

• Filtres et réflecteurs UV.

• Colorants 

• Parfums 

• Arômes …….ect



MATIERES PREMIERES UTILISEES EN
COSMETOLOGIE ET EN PARFUMERIE

L’eau

L’eau doit être conforme à 4 caractéristiques:
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L’eau doit être conforme à 4 caractéristiques:
- Elle doit être purifiée 
- Elle ne doit pas contenir de métaux lourds
- Elle ne doit pas contenir de substances pyrogènes
- Aucuns électrolyte ne doit être présent dans l’eau 
car ils sont responsables de sa dureté



Procédés de purification

DISTILLATION: EAU DÉPOURVUE DE SES MINÉRAUX

Résines échangeuses d’anions  et de cations

ADOUCISSEMENT DE L’EAU 

déminéralisée mais non stérile

OSMOSE INVERSE

Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

OSMOSE INVERSE

osmose:  solution - concentrée 
vers la solution + concentrée. 
osmose inverse:  le contraire

ULTRA FILTRATION

-Membranes de cellulose percées de micro
orifices qui permettent de filtrer l’eau.

-On obtient une eau stérile et partiellement
déminéralisée.



Rôle dans la composition d’un 
produit cosmétique 

Déminéralisée et 
purifiée 

Eau de source, minérale, 
thermale ou eau de mer
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Base au produit cosmétique ou de 
solvant. 

Elle est utilisée comme principes 
actifs hydratant ou apaisant. 



LES ALCOOLS

Une seule fonction alcool,  

Solubles dans l’eau 

Les alcools hydrosolubles 

Création des solutions hydroalcooliques
(parfum, eau de toilette) 
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�Ethanol ou alcool 
ethylique

�Isopropanol

Se mélange avec 
certains corps gras

Moins soluble dans  
certains corps gras



Plusieurs fonction alcools = polyalcools

Les polyols  

SORBITOL POUDRE
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GLYCEROL

PROPYLENE 
GLYCOL

LIQUIDE 
INCOLORE

LIQUIDE 
VISQUEUX



LES COMPOSES LIPIDIQUES ET LEURS DERIVES

Les acides gras  

�D’origine végétale ou animale. 

�2 catégories d’AG:

Saturés : insaturés
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Moins sensibles à l’oxydation ou au 
rancissement. 

Exemples :  
ACIDE STEARIQUE (huile d’olive)  

ACIDE MYRISTIQUE (huile de noisette)  
ACIDE PALMITIQUE (huile de palme) 

Utilisé en cosmétologie comme facteur de 
consistance.

Facilement oxydables. 
les acides gras mono-insaturés 
Les acides gras polyinsaturés. 

Exemples :  
Mono-insaturés -> ACIDE OLEIQUE 
Polyinsaturée -> ACIDE LINOLEIQUE

-Facteur de consistance (ou épaississant)
-Principe actif émollient 

-Certains sont régénérant.



Exemples :  

Les alcools gras. 

(COOH) de l’acide gras  remplacée par une fonction alcool (OH) dans l’alcool gras:  
volatile

Tout en gardant les mêmes propriétés que tout lipides. 

Acides gras modifiés chimiquement
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Acide myristique -> ALCOOL MYRISTIQUE 
Acide stéarique -> ALCOOL STEARYLIQUE 

Les alcools gras:  deux forme = solide ou liquide. 

Rôle est très différent selon leur forme: 
-Solide => autos émulsionnantes 

-Liquide => la base des huiles sèches 



Exemple: 
Huile 

sèches 
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Tout 
type 
de 

peau



La base 
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Huiles faiblement 
grasses



Mélange d’un acide gras + un alcool 
Peut être un alcool hydrosoluble ou polyol.

Les esters gras. 

Utilisés: Donner de l’onctuosité/ agent de confort 
Principe actif émollient et nourrissant. 
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Végétale Animale Minérale Chimique

Cire Cire de carnauba (cactus)
Cire de Candela (palmier)

Cire d’abeille Paraffine
Ozokerite

Silicone colloidale

Graisse 
ou 

beurre

Beurre de karité 
Beurre de mangue

Beurre de cacao

Lanoline suif (mouton) Vaseline Sterate
d’isopropyle

Huile Huile de palme
Huile d’olive

Huile de vison
Huile de foie de morue 

Huile de paraffine Huile de silicone



Les phospholipides. 

Association d’un glycérol à 2 chaines 
grasse à un groupe  phosphate

2 parties : un pôle 
hydrophile et une chaine 

grasse lipophile 

Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

Mélange de l’eau et de l’huile
Utilisés en cosmétologie pour la fabrication des liposomes et des nonos capsules

(favorisent la pénétration des PA dans la peau)  

grasse lipophile 



2 types de savons : 
-Les savons mous obtenus grâce à la potasse. 

-Les savons durs obtenus grâce à la soude. 

Réaction de saponification :  
Acide gras + base => savon + eau. 

Les savons. 

Selles d’acide gras obtenu par la saponification
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Acide gras + base => savon + eau. 

Propriétés nettoyante et moussantes
Irritant pour (yeux et  peau) => pH basique
Capables de mélanger de l’eau et de l’huile. 

Utilisés en cosmétologie : 
=> Comme savon de toilette (souvent parfumé et coloré) 

=> Comme tensio-actif pout permettre la création des crèmes (émulsions) 
=> Ils sont les composants des produits nettoyant 

=> Ils peuvent être utilisés pour leurs propriétés moussantes. 



Principes actifs ou substances 
fonctionnelles.

Basées essentiellement sur une fonction spécifique.

• Pour les actifs, reposent sur la physiologie et la 
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• Pour les actifs, reposent sur la physiologie et la 
biologie de la peau : 
– Exemple : anti-radicalaire, vitamines, bio stimulants, 

hydratant, anti-age etc.

• Pour les autres, dépendant de la fonctionnalité 
recherchée
– Exemple : Filtre UV



Histoire d'un produit :Histoire d'un produit :
les différentes phasesles différentes phases

• Phase de conception.

• Phase de définition.

Phase de finalisation.
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• Phase de finalisation.

• Phase de fabrication.

• Phase de commercialisation.

• Phase de disparition.



Phase de Conception

• Études de marché.

• Recherche avancée.

Séances de créativité.

Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

• Phase de conception.

• Phase de définition.

• Phase de finalisation.

• Phase de fabrication.

• Phase de commercialisation.

• Phase de disparition.

• Séances de créativité.

• Innovation.

• Brief.

• Planification.



Recherche avancée

• Programmes de 
recherche.

• Veille technologique.
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• Phase de conception.

• Phase de définition.

• Phase de finalisation.

• Phase de fabrication.

• Phase de commercialisation.

• Phase de disparition.

• Veille technologique.

• Budget.

• Brevets.



Brief

• Définition du produit.

• Partenariat avec le 
marketing.

• Définition des 
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• Phase de conception.

• Phase de définition.

• Phase de finalisation.

• Phase de fabrication.

• Phase de commercialisation.

• Phase de disparition.

• Définition des 
objectifs.



Planification

• Date de lancement.

• Gestion de projets.

• Mode de fonctionnement : 
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• Phase de conception.

• Phase de définition.

• Phase de finalisation.

• Phase de fabrication.

• Phase de commercialisation.

• Phase de disparition.

• Mode de fonctionnement : 
séquence où ingénierie 
concurrente.

• Étapes de décision.
– Go/non go.



Phase de développement :
Comporte souvent 2 phases distinctes :

• La phase de définition.

• La phase de finalisation.
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• Phase de conception.

• Phase de définition.

• Phase de finalisation.

• Phase de fabrication.

• Phase de commercialisation.

• Phase de disparition.

• La phase de finalisation.



Phase de définition

• Formule.

• Additifs.

• Parfumage.

• Bactériologie.
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• Phase de conception.

• Phase de définition.

• Phase de finalisation.

• Phase de fabrication.

• Phase de commercialisation.

• Phase de disparition.

• Bactériologie.

• Études de stabilité.

• Conditionnement.

• Tolérance.

• Évaluation.



Phase de finalisation

• Pilote.

• Spécifications.
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• Phase de conception.

• Phase de définition.

• Phase de finalisation.

• Phase de fabrication.

• Phase de commercialisation.

• Phase de disparition.

• Spécifications.

• Pilote industriel.

• Premières fabrications.

• Décision de mise sur le marché.



Décision de mise sur le marché

• Dossiers légaux.

On y va !!!!
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• Phase de conception.

• Phase de définition.

• Phase de finalisation.

• Phase de fabrication.

• Phase de commercialisation.

• Phase de disparition.

• On y va !!!!



Phase de commercialisation

• Suivi qualité.

• Cosméto-vigilance.
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• Phase de conception.

• Phase de définition.

• Phase de finalisation.

• Phase de fabrication.

• Phase de commercialisation.

• Phase de disparition.

• Cosméto-vigilance.



La réglementation.

• Avant 1975.

• Après 1975.
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Principes de la réglementation.
On ne peut pas faire :

•• N’importe quoiN’importe quoi : déclaration d’activité, déclarations aux 
CAP,

•• N’importe oùN’importe où : déclaration d'établissement,
•• N’importe commentN’importe comment : règles de bonnes pratiques et dossier 

produit.
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•• N’importe commentN’importe comment : règles de bonnes pratiques et dossier 
produit.

•• Avec n’importe quiAvec n’importe qui : qualification minimum pour certaines 
fonctions.

•• Et avec n’importe quoiEt avec n’importe quoi : listes positives, contrôles strictes 
des MP et des PF.



La réglementation.

• Les réglementations européennes : 
– VIIème amendement.

• Les réglementation internationales.
– FDA.– FDA.

– Asie.

• Le rapprochement.



Quelques sigles à connaître

• FEBEA.

• AFSSAPS.

• DGCCRF.

• COLIPA.
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• COLIPA.

• FDA.

• MHW.



Ce qui ne se fait plus, depuis longtemps !
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Ce qui se fait aujourd’hui :

Tolérance / innocuité.Tolérance / innocuité.
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Évaluation / valorisationÉvaluation / valorisation.



Tests in-vitro: la peau reconstituée, les cultures 
de cellules.
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Tolérance

• Éléments bibliographiques.

• Tests « in-vitro ».

• Études préliminaires.
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• Études préliminaires.

• Étude finale.

• Tests spécifiques.



Évaluation

• Tests de valorisation.

• Test consommateur.

Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

• Test consommateur.

• Évaluation sensorielle.
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Pas de geste 
brusque près 

de votre 
parfum... 

Maquillez-vous à 
vos risques et 

périls! 
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Ils cachent toutes sortes de toxines 
que vous vous appliquez, jour après 

jour, sur la peau.

Reposez de suite 
votre fond de 

teint

Éloignez-vous 
lentement de 

votre eye-liner

parfum... 
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Les vernis à ongles sont remplis de produits chimiques toxiques 
(toluéne, formol,dibutyl phtalate)

qui peuvent être absorbés par les ongles et finir dans le sang. 
A toutes petites doses mais 

dangereuses pour les femmes enceintes et les enfants.
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The good news is that several nail polish brands, including 
OPI, Orly, and Sally Hansen stopped using these chemicals
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Dihydroxy acétone
Paraben

The FDA fails, however, to warn against the biggest 
risk of overdosing on sunless tanner
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PARABEN
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Benzoyl peroxide one of the key ingredients in commercial acne 
treatments s banned in Europe. “It appears that those Europeans may 

have been put off by the link between benzoyl peroxide and cancer

Traitement des acnés!!!!!!



Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 



Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

“sensitive skin” shaving cream formula they surveyed had “quaternium-15
(a formaldehyde-releaser), 1,4-dioxane, butane (linked to allergies, irritations, and 

cancer), BHT (which has been linked brain damage), and more.” Still, shaving is one of 
the safer options for hair removal, considering women have died after applying a topical 

anesthetic prior to laser hair removal. 
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formaldehyde releasers, 
coal tar, 
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Formaldehyde releasers, 
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triclosan
and 
propylene glycol
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anti-bactérien, 
antifongique, 
antiviral, 
antitartre et 
agent de 
conservation

Le triclosan
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Peut perturber le fonctionnement de la thyroïde chez 
l’humain. 

Il se dégrade en composés toxiques, cancérigènes, 
bioaccumulables et persistants.
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PABA 
and 
oxybenzone, 

Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 



Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 



Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 



Dr Ghazi TABKA  ISBST 2014-2015 

Coal tar

1,4 dioxane
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Du plomb a ainsi été trouvé dans 61% des 33 marques de rouges à lèvres testées 
en 2007 (Campaign for Safe Cosmetics), incluant Dior ou L'Oréal. 

Même si la Food and Drug Administration, l'organisme qui autorise –ou pas– les 
aliments et médicaments aux Etats-Unis, considère en 2009 que «le rouge à 

lèvres, en tant que produit à usage local, est seulement ingéré de manière 

accidentelle et en très petites quantités»



• Nouveau règlement européen no 1907/2006 sur 
l’enregistrement, l’évaluation, l’autorisation et la restriction l’enregistrement, l’évaluation, l’autorisation et la restriction 
des produits chimiques 

• Entré en vigueur au 1er juin 2007

• Tout producteur d’une substance chimique doit fournir un 
dossier contenant les informations physicochimiques, 
toxicologiques et écotoxicologiques la concernant



Législation
Règlement (CE) n°1223/2009, (entré en application dans sa totalité le 11 Juillet 2013)

⇓⇓⇓⇓

• Elaboration  d’un dossier d’information
– Rapport sur la sécurité du produit cosmétique, personne responsable = pharmacien/médecin

• Obligation de respecter les BPF : norme NF EN ISO 22 716 (publiée en janvier 2008)

•Un produit cosmétique fortement contaminé ou contenant des micro-
organismes pathogènes peut avoir des conséquences graves sur l’écologie 
cutanée de l’utilisateur, surtout sur une peau lésée ou chez des individus 

Les produits cosmétiques devraient être sûrs dans des conditions d’utilisation normales ou raisonnablement prévisibles

cutanée de l’utilisateur, surtout sur une peau lésée ou chez des individus 
peu résistants.

•De nombreux produits cosmétiques ont une composition et une teneur en 
eau permettant la multiplication microbienne. Ils contiennent des 
conservateurs afin de limiter cette prolifération. 

•Différents contrôles et recherches microbiologiques sont réalisés sur les 
produits cosmétiques afin d’évaluer leur niveau d’hygiène et de prévoir leur 
comportement vis-à-vis d’éventuelles contaminations.



Législation
Règlement (CE) n°1223/2009, (entré en application dans sa totalité le 11 Juillet 2013)

⇓⇓⇓⇓

• Elaboration  d’un dossier d’information
– Rapport sur la sécurité du produit cosmétique

• Obligation de respecter les BPF : norme NF EN ISO 22 716 (publiée en janvier 2008)

•Un produit cosmétique fortement contaminé ou contenant des micro-
organismes pathogènes peut avoir des conséquences graves sur l’écologie 
cutanée de l’utilisateur, surtout sur une peau lésée ou chez des individus cutanée de l’utilisateur, surtout sur une peau lésée ou chez des individus 
peu résistants.

•De nombreux produits cosmétiques ont une composition et une teneur en 
eau permettant la multiplication microbienne. Ils contiennent des 
conservateurs afin de limiter cette prolifération. 

•Différents contrôles et recherches microbiologiques sont réalisés sur les 
produits cosmétiques afin d’évaluer leur niveau d’hygiène et de prévoir leur 
comportement vis-à-vis d’éventuelles contaminations.



Risque microbiologique
2) Risque microbiologique

• La norme ISO 29621:2010. Appréciation du risque microbiologique 

Les produits finis évalués à faible risque par cette norme ne nécessiteront pas la mise 
en œuvre des normes microbiologiques relatives aux cosmétiques 

Facteur physicochimique Limite Exemple

pH ≤ 3,0 Soins peeling (acide glycolique)

pH ≥ 10,0 Produits défrisants

Éthanol ou autre alcool ≥ 20 % Laques, toniques, parfums

Exemples de produits à faible risque

Température de remplissage ≥ 65,0 °C Pommades pour les lèvres, rouges 
à lèvres, fards à joues

Activité de l'eau, aw ≤ 0,75a Pommades pour les lèvres, rouges 
à lèvres, fards à joues

Produits à base de solvants Vernis à ongles

Oxydants Colorants capillaires

Chlorhydrate d'aluminium ≥ 25 % Anti-transpirants



Risque microbioogique

• L'analyse de risque microbiologique dépend de plusieurs paramètres tels 
que :

– l'altération potentielle des produits cosmétiques;

– le caractère pathogène des micro-organismes;

– le site d'application du produit cosmétique (cheveux, peau, yeux, muqueuses, etc.);

– la catégorie d'utilisateurs (adultes, enfants de moins de 3 ans, etc.).

• recherche d'agents pathogènes pour la peau
– Staphylococcus aureus,

– Pseudomonas aeruginosa

– Candida albicans

• recherche des indicateurs de contamination fécale pour détecter une 
défaillance de l'hygiène au cours du processus de fabrication.

– Escherichia coli



Recherche

Formulation

Analyses microbiologiques

Principe actifs
conservateurs

R
&
D

Fabrication en 
pilote

Laboratoire de microbiologie

Effet inhibiteur des conservateurs

Sensibilité microbiologique (ISO 9621:2010) 
Challenge test (ISO 11930)
Validation du neutralisant pour le 
dénombrement

Fabrication

conditionnement

pilote

Echelle 
industrielle

dénombrement

Contrôle d’atmosphère
Contrôle des surfaces
Contrôle de l’hygiène du personnel
Contrôle microbiologique du produit vrac

Contrôle du produit fini
- dénombrement et détection de la FMA
- dénombrement des levures /moisissures
- détection des pathogènes



Contrôle des produits finis
Référentiels pour le contrôle

• Pharmacopée EU  8.0  (janvier 2014): (harmonisée)

Cosmétique = médicament à usage cutané

– paragraphe 2 .6.12 : Contrôle microbiologique des produits non stériles :essais de dénombrement microbien

– paragraphe 2.6.13 : Contrôle microbiologique des produits non stériles : recherche de microorganismes spécifies

• Normes ISO
– NF EN ISO 21 148 : généralités(2009)

– NF EN ISO 21 149 : dénombrement et détection de la flore mésophile aérobie (2009)

– NF EN ISO 16 212: dénombrement des levures moisissures (2011)

– NF EN ISO 22 718: détection Staphylococcus aureus (2009)

– NF EN ISO 21 717 : détection Pseudomonas aeruginosa (2009)

– NF EN ISO 21 148 : détection Escherichia coli (2009

– NF EN ISO18 416 : détection Candida albicans (2009)

– NF EN ISO18 415 : détection des micro-organismes spécifiés et non spécifiés (2011)



Neutralisation des propriétés antimicrobiennes d’un produit

• la neutralisation des propriétés antimicrobiennes du produit 
doit être vérifiée et validée

• La validation est réalisée en contaminant le produit avec des 
souches de référence et en effectuant le dénombrement 
contre un témoin sans produit.

– Staphylococcus aureus ATCC 6538

Contrôle des produits finis

– Staphylococcus aureus ATCC 6538

– Pseudomonas aeruginosa ATCC 9027 ou E.coli ATCC 8739

– Candida albicans ATCC 10231

• L’écart entre le témoin et l’essai ne doit pas excéder 50% (0,3 
log)



DÉNOMBREMENT ET DÉTECTION GERMES AEROBIES MESOPHILES
Norme ISO 21 149

S (g ou mL) de produit

V mL de diluant neutralisant

Dilution d= 1/10

1 mL en masse 
0,1 ml en surface
10 mL filtration

Dénombrement Validation du Dénombrement

V mL de diluant neutralisant

S (g ou mL) de produit

Dilution d= 1/10

Pseudomonas aeruginosa 

Staphylococcus aureus

1 mL en masse 
0,1 ml en surface
10 mL filtration

à 103 UFC/mL(masse) 
à 104 UFC/mL ( surface)
à 102 UFC/mL (filtration)

Témoin sans produit

1 mL

Si inefficacité du neutralisant

S = 1g produit de catégorie2
S= 5g produit de catégorie 1

Géloses TSA

72 H ± 6H
32,5 °C ± 2,5°C

Réfrigérateur
(détection des particules)

72 H ± 6H
32,5 °C ± 2,5°C

Validation si N >50%  (0,3 log)de T

N T



DÉNOMBREMENT ET DÉTECTION GERMES AEROBIES MESOPHILES
Norme ISO 21 149

S (g ou mL) de produit

V mL de bouillon Eugon

Dilution d= 1/10

Détection Validation de la Détection

S (g ou mL) de produit

Dilution d= 1/10

Pseudomonas aeruginosa 

+ Staphylococcus aureus

à 102UFC/mL

1 mL

20 H minimum
32,5 °C ± 2,5°C

V mL de bouillon Eugon

20 H minimum
32,5 °C ± 2,5°C

1 ml en masse
Témoin sans produit

S = 1g produit de catégorie2
S= 5g produit de catégorie 1

Gélose TSA

48H ± 6H
32,5 °C ± 2,5°C

0,1 ml en surface

48 H ± 6H
32,5 °C ± 2,5°C

0,1 ml en surface

20 à 24 H
32,5 °C ± 2,5°C

Validation si 100 à 500 UFC/mL

Validation si présence de colonies caractéristiques
Jaunes pour St.aureus
Verdâtres pour Ps aeruginosa

Et absence de colonie sur le témoin



DÉNOMBREMENT des levures et moisissures
Norme ISO 16 212

S (g ou mL) de produit

V mL de diluant neutralisant

Dilution d= 1/10

1 mL en masse 
0,1 ml en surface
10 mL filtration

Dénombrement Validation du Dénombrement

V mL de diluant neutralisant

S (g ou mL) de produit

Dilution d= 1/10

Candida albicans

1 mL en masse 
0,1 ml en surface
10 mL filtration

à 103 UFC/mL(masse) 
à 104 UFC/mL ( surface)
à 102 UFC/mL (filtration)

Témoin sans produit

1 mL

S = 1g produit de catégorie2
S= 5g produit de catégorie 1

Géloses SDA
Sabouraud dextrose agar

3 à 5 jours
25 °C ± 2,5°C

Réfrigérateur
(détection des particules)

3 à 5 jours
25 °C ± 2,5°C

Validation si N >50%  (0,3 log)de T

N T



DÉTECTION des GERMES PATHOGÈNES

S (g ou mL) de produit

V mL de bouillon Eugon

Dilution d= 1/10

Détection
Validation de la Détection

S (g ou mL) de produit

Dilution d= 1/10

Pseudomonas aeruginosa 

Staphylococcus aureus

à 102UFC/mL

1 mL

20 H minimum
32,5 °C ± 2,5°C

V mL de bouillon Eugon

20 H minimum
32,5 °C ± 2,5°C

1 ml en masse
Témoin sans produit

E.coli

Candida albicans

S = 1g produit de catégorie2
S= 5g produit de catégorie 1

Gélose Cétrimide (ISO 21 150)

0,1 ml en surface

48 H ± 6H
32,5 °C ± 2,5°C

0,1 ml en surface

20 à 24 H
32,5 °C ± 2,5°C

Validation si 100 à 500 UFC/mL

Validation si présence de colonie caractéristiques
Et absence de colonie sur le témoin

48H ± 6H
32,5 °C ± 2,5°C

Gélose Baird parker (ISO 21 718)

Gélose Mac Conkey (ISO 21 148)

Gélose SDA (ISO 18 416)

Identification



DÉTECTION des GERMES PATHOGÈNES

Souche et 
norme

Ps. aeruginosa

(ISO 21 150)
St aureus

(ISO 21 718)
E.Coli

(ISO 21 148)
C.Albicans

(ISO 18 416)

Milieu Cétrimide Baird parker Mac Conkey SDA

Colonies 
caractéristiques

Pigment jaune-vert 
(pyocyanine), 

fluorescent sous 
rayonnement UV

Colonies noires et 
brillantes, entourées 
d'un halo clair (de 2 

mm à 5 mm)

Colonie rouge 
brique; peut être 

entourée d'une zone 

de bile précipitée.

Colonies convexes et 
crémeuses, de 
couleur blanche à 
beige

Méthode
d’identification*

Gram
Test enzymatique

Isolement sur 

Gram
Test enzymatique

Test coagulase

Gram
Test enzymatique

Isolement sur EMB 

Gram
Test de filamentation

Test de 
d’identification*

Isolement sur 
« Pseudomonas P » 
(24 à 48 H à 32,5°C)

Test coagulase Isolement sur EMB 
(24 à 48 H à 32,5°C)

Test de 
chlamydosporulation

Résultat Bacille Gram –
Oxydase +

Colonies entourées
d’une zone bleu-

verte (pyocyanine) 
ou rouge marron 

(pyorubine)

Coque Gram+
Catalase +
Coagulase +

Bacille Gram –
Oxydase –

Colonies bleu noir 
à reflet métallique 

sur EMB

Cellules ovoïdes
violettes

Filaments
Chlamydospore

Blastospore

* Minimale : galerie biochimique ou autre méthode validée possible



Détection de micro-organismes spécifiés et non spécifiés

Enrichissement  (Eugon)

Isolement  (TSA)

Gram

Coque 
gram +

Catalase +

Bacille G-

oxydase + oxydase -Non

autre Levure

Catalase +

Kit d’identification
adapté

Staphylococcus

aureus ?

Présence d’un micro-organisme non spécifié

Présence de 

Staphylococcus

aureus

oxydase + oxydase -

Kit d’identification
adapté

Kit d’identification
adapté

Kit d’identification
adapté

Présence de 

Pseudomonas

aeruginosa

Présence de 

Escherichia

coli

Présence de 

Candida 

albicans

Pseudomonas

aeruginosa ?

Escherichia

coli?
Candida 

albicans?

Non
Non Non

Non



Contrôle du produit fini
Interprétation des résultats

BPF (ISO 22 716)

ANALYSESDossier de lot

Enquête

Retraitement

Destruction du lotLibération de lot



Challenge test
ou test d’efficacité de la conservation antimicrobienne

• Etabli par la pharmacopée européenne ou pharmacopée US pour les 
médicaments et les produits cosmétiques

• NORME ISO 11930 : 2012

• Ce test consiste en la contamination artificielle du produit cosmétique avec 
différents micro-organismes en nombre connu et au suivi de l’évolution de 
ce nombre en fonction du temps.

• Les souches utilisées sont celles habituellement trouvées dans les produits • Les souches utilisées sont celles habituellement trouvées dans les produits 
cosmétiques et au niveau de l’épiderme : 
– Candida albicans

– Aspergillus niger

– Escherichia coli

– Staphylococcus aureus

– Pseudomonas aeruginosa

• La population microbienne pour chaque souche est évaluée après 2, 7, 14, 21 
et 28 jours.

Aspergillus brasiliensis ATCC 16 404 

7, 14 et 28 jours



Pseudomonas aeruginosa 

Staphylococcus aureus

1 ml en masse

E.coli

Candida albicans

0,2 mL de N

Aspergillus brasiliensis

Challenge test

103       102   UFC/mL

Validation du 
neutralisant Gélose TSA ou SDA

20 g de produit

107 à 108 bactéries/mL

106 à 107 mycètes/mL

N

N0 =N/100

Calcul de N

T0

7 jours à 22,5 °C ± 2,5°C

1 ml 
en masse 48 à 

72 H à 
32,5 °C 
± 2,5°C

T7

Nx

48 à 72 H à 32,5 °C ± 2,5°C

10ml de diluant neutralisant 10ml de diluant

1 g de produit
TémoinEssai Témoin inoculum

1 ml en masse

Nvf Nvn Nv

Validation si Nv ≅ 100  , Nvn proche de Nv et Nvf ≥ 0,5 Nvn

± 2,5°C

1 ml 
en masse 48 à 

72 H à 
32,5 °C 
± 2,5°C

1 ml 
en masse 48 à 

72 H à 
32,5 °C 
± 2,5°C

T14

T28

Nx

Nx



C) CONTRÔLES QUALITÉ.
• Afin de valider les contrôles sur les lots de fabrication, il est nécessaire de 

vérifier la conformité :
- des milieux

- des diluants

- des produits à examiner.

• Les tests réalisés sont :
- des tests de stérilité des milieux et diluants: 

ils permettent de contrôler leur non contamination lors de leur préparation et de leur 
conservation en les plaçant (milieu prêt à l’emploi donc conditionné en boite et non 
ensemencé) à l’étuve pendant le temps et à la température d’incubation utilisés 
habituellement.(voir TP)
ensemencé) à l’étuve pendant le temps et à la température d’incubation utilisés 
habituellement.(voir TP)

- des tests de fertilité des milieux : 
- ils permettent de déterminer si le milieu a conservé les qualités nutritionnelles attendues au 

cours de sa préparation ou de sa conservation.

- On ensemence le milieu avec une suspension bactérienne de référence (ATCC) de 
concentration connue de façon à retrouver environ 100 colonies sur le milieu.(voir TP)

- L’absence de culture  ou un résultat < 30 colonies traduit un problème de fertilité.

- des tests permettant de vérifier l’absence d’antimicrobien dans le produit 
examiné.

- Il consiste à mettre en contact le produit avec les souches de référence et de comparer les 
résultats obtenus avec un témoin réalisé sans produit.(voir TP)



ALTERNTIVE  AUTRE 

La Cosmétique Bio,



La Cosmétique Bio,

encore un marché de niche ?



Taille du marché
• Le marché français des cosmétiques biologiques :

- 2008 : 250 millions d’€ soit
- 3% du marché cosmétique français

• Le marché européen des cosmétiques biologiques :
- 2008 : + de 1,5 milliards d’€ soit
- 3% du marché cosmétique européen

I. Quelle croissance pour la cosmétique bio ?

- 3% du marché cosmétique européen

• Le marché mondial des cosmétiques biologiques :
- 2007 : environ 4,75 milliards d’€
- 2010 : dépasse 6,7 milliards d’€
- Les 2 moteurs de croissance : Europe et USA 

Source : Cosmébio & Organic Monitor



Caractéristiques du marché

• Un marché sorti de la confidentialité dont la croissance repose sur :

• L’élargissement de la base de clientèle

• L’effort d’innovation des marques

• L’arrivée de nouveaux entrants :• L’arrivée de nouveaux entrants :

- Sept 2006 : 40 marques de cosm. naturelle

- Sept 2007 : 100

- Début 2008 : 140

• Multiplication de lancements, nouveaux segments

• Pénétration de nouveaux circuits de distribution



Les modes de consommation

L’engouement pour la cosmétique naturelle s’inscrit dans une tendance plus large de 
préoccupations de consommation :

- sensibilité au bien-être, au capital santé

- intérêt pour l’écologie et la protection de l’environnement

� la consommation est aussi un acte citoyen



Les consommateurs

• Forte évolution du cœur de cible au-delà des « militants écolos » et des 
personnes sujettes aux « intolérances cutanées »

• Démocratisation de l’achat de cosmétiques naturels

• 61 % des françaises se déclarent acheteuses de produits cosmétiques à base 
d’ingrédients naturels, d’ingrédients naturels, 

• 31 % d’entre elles depuis 1 an seulement

Source : Arcane Institut



II. Plaisir et efficacité :II. Plaisir et efficacité :

quelles attentes pour le 
consommateur ?



Efficacité

• Produits bio soumis à la même réglementation que produits conventionnels

� Tolérance cutanée, hydratation, élasticité, fermeté…sont des paramètres 
testés avec succès

• La différence : des promesses souvent « plus soft », moins techniques et moins 
extrêmes que pour certains produits conventionnelsextrêmes que pour certains produits conventionnels

• Intégration de notions plus globales, de bénéfices « bien-être » liés à la qualité 
des matières premières utilisées



Plaisir d’utilisation

2 catégories de consommatrices :

1.Les puristes :

Elles consomment bio depuis longtemps et acceptent 
beaucoup de compromis en terme de texture, parfum, beaucoup de compromis en terme de texture, parfum, 
présentation à condition que la composition/qualité soit 
irréprochable

2. Les néo-bio :

Pour elles, un produit peut/doit être bio, beau et bon à la 
fois : elles attendent un joli packaging, une texture et un 
parfum agréables même si elles ont conscience de 
certaines des limites du bio.



III. Quelles limites technologiques III. Quelles limites technologiques 
sur ce marché ?



Les limites technologiques

• Pas de conservateurs de synthèse 

�Impact sur le conditionnement

• Pas de parfums de synthèse

�Palette très réduite d’huiles essentielles entièrement �Palette très réduite d’huiles essentielles entièrement 
naturelles et de qualité garantie

Pas de colorants de synthèse

� Couleur parfois un peu jaune des produits liée aux huiles 
essentielles



Les limites technologiques
- Pas de tensioactifs de synthèse

�Malgré une demande forte des consommateurs, pas 
de gels douche jusqu’en 2007

� Apparition des tensio-actifs naturels : 

esters de sucre et glutamate de graisse de coco

�Double bénéfice :

� Produit très doux pour la peau, PH physiologique

� Base lavante 100 % biodégradable

TOPO1
TOPO2
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1975 
herbicideherbicide
glyphosat

irritant, écotoxique et toxique

réputé 
très peu toxique



Tomate FLAVR SAVR

Tomate transgénique
commercialisée aux États-Unis de 1994 à 1996

société Calgene
résistance à un antibiotique 
la kanamycine

Reprise par la société Monsanto en 1996

Rendue plus résistante au pourrissement par l'ajout d'un gène antisens qui interfère 
avec la production d'une enzyme, la polygalacturonase  

ARN interférent avec ARNm

ketchupsAu Royaume-Uni, Zeneca 

pectin depolymerase,







le comble!le comble!




